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◗◗ FALLAIT Y PENSERFallait y penser

RÉFÉRENCEMENT

Le chien, le meilleur ami du touriste

◗◗ « Vas­y, fonce, t’es dans
une niche ! » Quand les
amis d’Alexandra Estève
leur donne leur avis sur
son projet, il n’y a pas à
dire, ils savent qu’elle a eu
d u f l a i r. E n s e p t e m ­
bre 2018, la Saint­Rémoise
lance son site internet dé­
dié au tourisme avec un
chien. Dans le but de ré­
pertorier tout ce qu’un
touriste peut faire avec
son chien. L’histoire, c’est
elle­même qui la raconte,
avec passion.

Une première Google
Map pour le Vercors
« J’ai travaillé sur le site

plus d’un an. L’idée est ar­
rivée en revenant du Péri­
gord. On a galéré, on ne
savait pas ce qu’on pou­
vait faire avec notre chien.
Il fallait être sur place
pour voir ce que l’on pou­
vait faire et où étaient ac­
ceptés les chiens, surtout,

Parce qu’en vacances, elle
ne sait jamais ce qu’elle
peut faire avec Mira, son
bouledogue français de
deux ans, la Saint-Rémoise
Alexandra Estève a décidé
de créer son site internet
pour référencer tout ce qui
était accessible au touriste,
avec son animal. Et ça car-
tonne !

relate Alexandra. Il n’y a
pas de guide touristique
en France qui existe pour
savoir ce qu’on peut faire
avec son chien. J’ai cher­
ché, je n’ai rien trouvé. J’ai
donc commencé avec une
Google Map, que j’ai gar­
dée pour moi, et dont je
me sers pour la première
fois pour programmer des
vacances dans le Vercors.

Et on a pu tout faire sans
problème. Gîtes, grottes,
œnotourisme, c’était en
mai 2017. »

Depuis, Mira, le boule­
dogue français, la suit par­
tout. « Je me dis alors que
sur cette map, il y a beau­
coup d’infos qui pour­
raient aider du monde. Il
fallait que je la publie », se
souvient Alexandra. La

CCI (Chambre de com­
merce et d’industrie) de
Thiers n’est pas convain­
cue par son idée. Elle re­
çoit un avis plus positif à
Clermont. Les idées fu­
sent.

« Un guide touristique,
c o m m e j e l ’ a i d i t , ç a
n’existait pas réellement,
afin de partir une semaine
avec la carte et avec le

chien pour faire un maxi­
mum de choses. » Alexan­
dra continue donc à aller
chercher les informations.
« Je vais sur les sites des
Offices de tourisme, c’est
un travail considérable, un
t r a v a i l d e f o u r m i . »
Aujourd’hui, ce sont 5.000
références qui sont sur
<www.tour isme­avec­
mon­chien.com>.

Des séjours entiers
classés par département
Châteaux, musées, pla­

ges, hôtels, campings, res­
taurants, gîtes, chambres
d’hôtes, balades, idées de
découvertes, balades ou
de séjours entiers, sont
désormais classés par thè­
me, et par département.
« L’objectif est que le tou­
r i s t e p u i s s e ra yo n n e r
autour des sites sur les­
quels il pose ses valises »,
complète la fondatrice du
site. « Ce sont des choses
que tout le monde peut
faire, et que tout le monde
peut avoir envie de faire.
Pendant mes vacances
moi, j’aime apprendre des
choses, découvrir. Le pa­
trimoine, ça me parle. Je
veux offrir des destina­
tions de qualité. »

Dernièrement, elle vient
de créer un partenariat
avec la Route des châteaux
d’Auvergne, et a référencé

les plus beaux villages de
France. Régulièrement,
elle reçoit des appels de la
part d’acteurs du touris­
me. Les Offices de touris­
me des Arcs ou d’Avoriaz
l’ont contactée pour met­
tre en place des idées de
séjours sur son site. Le
« dogfriendly » a la côte, et
la cabane n’est pas prête
de tomber sur le chien
pour Alexandra. Au con­
traire, elle est en pleine
construction.

ALEXANDRE CHAZEAU

Alexandra Estève (au centre tenant le logo), a présenté son projet au Relais Délys de
Saint-Rémy-sur-Durolle, qui est vite devenu partenaire.

DÉMARCHE

Des professionnels conquis par l’idée

◗◗ « C’est sûr, c’est quelque
chose dont je vais parler
autour de moi. » Aurélie
Froppier, gérante de l’hô­
tel­restaurant Le mas de
l’olivier à Pont Saint­Esprit
dans le Gard, a rapide­
ment été convaincue par
Alexandra Estève.

« Non seulement elle est
très gentille, mais en plus
elle présente très bien son
projet, continue l’hôteliè­
re. Nous, on adore les ani­
maux, nous­mêmes on en
a eu beaucoup, et il est
vrai qu’on a souvent été
coincés. Quand elle m’a
expliqué le projet, j’ai
trouvé ça génial. C’est très
régulier qu’on nous de­
mande sur les animaux
sont acceptés dans notre
établissement. Des profes­
sionnels sont à l’inverse
carrément agressifs avec
ça, et ne les acceptent pas
du tout. Parfois ça crée
des conflits. Au moins,
avec ce site, vous savez où
vous pouvez mettre les
pieds. »

Annick Lebrun, de son
côté, gérante du camping
de La Gauthière, à La Pen­
ne­sur­Louvèze dans la

Dans la France entière, des
professionnels du tourisme
font confiance à Alexandra
Estève. Et ne tarissent pas
d’éloges sur son initiative.

Drôme, a été la toute pre­
mière à s’inscrire sur le
site. C’est en voyant une
vignette collée sur la voi­
t u r e d u b e a u ­ f r è r e

d’Alexandra Estève, qu’elle
a voulu en savoir plus :
« J’estime qu’un animal, il
fait partie de la famille. Un
animal nous rend bien

plus d’amour qu’on lui
donne. Alors, je trouve
normal qu’on puisse ac­
cepter des animaux de
compagnie dans les lieux
de vacances. D’autant
qu’ils utilisent quoi ? Un
peu d’eau ? Je ne vois pas
pourquoi on les ferait
payer. Pour moi, cette ini­
tiative est super, et je me
suis directement inscrite
sur le site, car en Drôme
provençale, nous ne som­
mes pas beaucoup à ac­
cepter les chiens. »

A. C.

L’opération séduction se poursuit avec les professionnels du secteur du tourisme.

La semaine prochaine
Dans La Gazette du jeudi 21 février, retrouvez notre page Coin
du commerce avec les nouveautés commerciales du territoi-
re.

Un séjour complet en Livradois-Forez

Le site d’Alexandra Estève compte déjà plus de
6.000 utilisateurs. « Et 60 % d’entre­eux revien­
nent régulièrement. Là, je le vois les gens com­
mencent à préparer leurs vacances. Les Belges
et les Suisses commencent à investir le site. »
Ce site, c’est aussi un sacré atout pour le terri­
toire, car pour le valoriser, Alexandra Estève
n’est pas la dernière. Alors, elle a su concocter
un séjour à faire entièrement avec son chien,
en Livradois­Forez. Thiers, châteaux de Mont­
morin ou de la Barge, vélorail d’Ambert, musée
de la Fourme, moulin Richard de Bas, volcan
du Montpeloux ou Jardin pour la Terre, le tout
accompagné de prestataires d’hébergement et
de restauration qui acceptent les canidés !

Le logo est
apposé chez les
établissements
partenaires.

Lutter contre les abandons
Avec son initiative, Alexandra Estève espère aussi contribuer
à la réduction des abandons d’animaux domestiques lors des
vacances. « Bien sûr qu’il y en a encore beaucoup trop, sou-
ligne-t-elle. À chaque départ en vacances c’est la même ren-
gaine. Là, je me dis que je peux apporter ma petite pierre
contre ce phénomène en incitant les gens à partir avec leur
chien. »


